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Cœmuni~~/ final aboN/ par 10 Conreil de8 Natianr Unie~ 
pour aa Namibie a ea réunion ainieticielle tenue au 8ibse 

de lsOrqanisation des Nations Unier le 2 octobre 1997 

1. Le Conreil de8 Nations Unies pour la Namibie m’est rhni, avec la 
perticipntion des Btate Membrea au niveau ainiet6rie1, au Sibge de 1~Organisation 
de8 Nationr Unie6 a New York le 2 octobre 1987. 

2. IRI ninietree ont oramin la grave rituation gui r&gne actuellement en Namibie 
et ilr ont 6tudi6 ler moyen8 d’acc616rer l’application der rirolutionr 385 (1976) 
et 435 (1978) du Conwil de dcurité. 

3. Lee ninirtrer ont not6 avec une profonde indignation que la Namibie rubiaeait 
toujourr l~ocaupation illigale du r6giw raclete d’Afrique du Sud en d6pit de8 
dioirionr et r/eolutionr adopt/er par l’rrrrembl/e g6n6rak et le Conseil de 
duurit6 e+t malgt6 l’avie conrultatif (rie par la Cour internationale de Ju8tiCO 
de 1971. 

4. wa niniatrer ont aonatat6 avea una l xtriw prioooupation qu’en d6pit du fait 
qua toutaa la* ipmrtîow ralatiwa au plan de lBOtganiaatîon derr Watîwr Untar pour 
l’hd&wdme k la Umnibie oontunu dana lr r&olutim 435 (1970) du Coma$.1 & 
u6otlrît4 dent 6t6 t6ql4as, .ls r4gmu ctïdütu a~rrïigrw du sua titunu p&t nm aiulm 
*t rllt& osntfnw de 839-t & 1’8ppUMtion de oe plan. 

5. kr ainirtrmr m mont rimœnt înqui6t6a do la d6titiwation rapide da la 
situation aa~ Nanibiu i la l uîta de lgaggravatLon de la dptasaion brutak exetok 
par lWt$qm du lad ruiaw contre %a peupla nœdbion, y maprie lu mmwtre 
d’enfentr et 40 piremmr oB(bb, 16 bo8berbeamt b’habltatlon, d’icokr ot do 
mntrrr de aoinr rddîa~~, la derttwtion de bienr, kr attaqum oontte kr 6qlieem 

de traoaî&lewr ainrf que te 8gtermlonr gbn6ralir6eer fea memteb 
es tortures aubier pst dem dirigeante, 6ea -rus, dom partirana 

et &mr aympathiemtr de la South Nert Afrioa ?aople’r Organiratfcm (Sm) da fait 
de l~atde d@ououpation raoiate sud-africaine, de la polioe et de8 emdrofja & la 
mrt. ~str tinirttau ont deman la lib6ration iw&iate de toue Ier priaonniatr et 
d6tenus polîtiquar ngoibienm. 

6. ~a dnirtrea ont noti avec indignation que la eituation continuaft de ee 
ditirioret en Afrique auotrale & la ruite de la politique orîminelle d’a rtheid de 
l’Afrique du Sud, dee aatee incessants d’egreeoion et de d/stabilieation per ‘-6, 
par 00 peys contra le8 Etato de presiibte ligne lande i partir du territoire 
nantibien, ainsi que du maintien de l’occupation de le partie rbridionalo du 
territoire angolair par 1’8frigue du Bud. 

7. Les ministrea ont rendu hommage au peuple namibien qui, malgr6 des 
ciraonotancee difficiles, a inteneiti6 sa lutte hiroQue pour la libération et 
l’itiipendance nationales mue la conduite de la SNAP0, mn seul et unique 
tepz6aentant. fjene la tradition de le chiatance centenaire b la domination 
&trangbre, le peuple nanibia9 a montra ea ferme d6termination de taire 6chec aux 
ambitions coloniales de l’Afrique du Sud. LOS minlstrer ee sont f6licit6e du large 
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appui international apport6 à la lutte du peuple namibien pour la libhation 
nationale et pour l’hhination de l’apartheid et du colonialisrrw en Afrique 
australe. 

8. Les ministres ont r&affirm& le droit inalihable du peuple namibien i 
l’autod6temination et A l’ind6pendance nationale. Ile ont 6galement riaffid 
le4r soutien inconditionnel au peuple naribien dans sa lutte pour la libhation 
nationale par toue les moyens i sa disposition, y coqxis la lutte ade, sous la 
oonduite de la SmPO. 

9. Les minirtrer ont fermawnt condamn& le r6gim raciste de l’Afrique du Sud 
pour son -intien de lgoccupation i116gale de la Namibie. Ilm ont -ulign/ une 
fois de plus que la Namibie /tait plscc6e soum la rerponsabilit6 directe de 
1’Organiration dea Nationr Unies et gue le Conreil dea Nations Unies pour la 
Namibie itait la roule autorit/ adrinirtrante lhgale du Territoire jus@‘& son 
indipendance. Ilr ont r6affid que le Conseil des Nation8 Unier pour la Naribie, 
dans l’~ooa8plimwunt de son mandat et /tant donn& le refur oppor/ avec arrogance 
par l’Afrique du Sud rauirte de se retirer du Territoire, cmnoerait i 
aon rdriniatration en Namibie oonformhont aux rholutionr de 1’Awe~M ii 

inrtaller 
gh6ra le 

40/97 A du 13 ddcembre 1965, S-14/1 du 20 septembre 1966 et 41/39 A du 
20 nwedre 1966. 

11. Ml ministram ont vigoumumnt oondd le tigi6s raoiate d’Afrique du 8ud 
& 8 rggrrvd 18 r&oWon cmtre le peuple Maribimn, 118 cat dqrlmaht condrrr( 
Wetorir peur 18 politiqw d’ id, ma actes d*agrrsmion l t dr dhtabiliration 
un& matse Ier ttatr de pramî ce 14110 et d’autres Itatr de la r&ion, et an F 
partioulier lgutilirrtion du Territoire international de Wamibfe pour perpkrer de 
tels rot80. Ils ont affird um fols de plur que oes meures oririmallrs priw 
par lvAftiqw du Sud tmiste mrtituaient una mn-e oontre la paix et la &ueiti 
internationales. 

12. Le8 dnistrer ont oorhdaain6 la poursuite de la oollaboration de oertainr Natr 

avec le r4glme de Pretoria et le pillage des reeeoutoes naturrller de la Namibie en 
violation de& d&irion~ et t/wlutionm de 1’Organiaatisn der Hationr Unie0 et du 
dbret Mo 1 pour la prota&ion der ressouraes tatureller de la mibiot ils Ont 
inViti tour ha Ptata L obnrwr int4gralement ler diapot#itiOn# du dkret No 1. 

13. Les ministres ont viveswnt regrett6 qu’en raison de l’utilisation du droit de 
veto par deux de ses meabree pernmnents, le Coneeil de dcurit6 n’ait pas 6td en 

masure d’irpcwer cantre l’Afrique du Sud racfste Uea sanctions globalor et 
~ligatoires en vertu du Chapitre VII de la Charte des Nations Unies et dd 
oontraindre ainsi ce pays i appliquer les &olutiona et dUoions des 
N8tions Unies en ce gui concerne la Namibie. 
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14. Lea minirtrrr ont rendu homage au Seer/taire ghkal de 1~0rganieation de8 
Nation# Unier pour eon rttadwaent et eon dhouement h la bauae de l’ind6pendence 
de la Namibie et pour oee effort6 inceeaantr en vue de faire appliquer lee 
rholutiona 385 (1976) et 433 (1978) du Conseil de ehrit&, et ils lui ont exprird 
leur appui et leur confiance. 

15. Lea ministres ont inrtamant invit& la ooaunaut6 internationale A agir 
rholument oontre la position intransigeante du r6gim de Pretoria. Ilr ont 
roulignd la reeponrabilith du Conaeil de daarit6 en ce qui concerne l’application 
de WI tholutionr 8ur la Iamibie, (tant dom/ la menace que fait peser le r6gime 
racirte d’Afrique du Sud 8ur la pair et la *burit dgionatr et internationales. 
Ile ont rappel6 que t~exxp(rierwe avait montr4 que lotaque4er membre8 du Conseil, 
en particulier aes aenbrea permanents, I ‘(trient engagh A pourruivre une ligne 
d’eotion effioace, confordment. A la Charte aer mtionr Union, le Cmwil de 
r&ourit& avait bt4 parfaitement en œmure d~eaceroer son de. 

16. Le# minirtrer ont inrtrnt prii le Conaeil de durit& de firer une date 
rumoi proche que porrible pour commeor A mettre en oeuvre la rholution 
435 (1978), c’ert-/dire avant le 31 dhnbre 1987, hmt dom6 que toutem ler 
conditiona nhrmairer avaient dijb ht& remplior, et de r’engager A appliquer les 
di*poritionm pertinentes de la Charte, notrnt les unctionr globales et 
obligatoires en vertu du Chapitre WI, dane le a8m d l@Afrique du Bu4 continuerait 
de ddfier le Cenreil de ahrit i oet hard. A 00 propo8, ilr ont pri4 le Conreil 
de ehtiti d’engager l anm tarder dem oonrultetionr au rujrt de la aonprition et 
de l~inrtallation du Groupe d~arrirtanoe dem Nationa Uniem pour la pUode de 
tranrition en Namibie (WWPT). 

17. En attendant quo le Conwil de dcurfti prenne une telle initiative, lu 
ninirtres ont viveaent inrirt/ aupria de tour le0 Etata Hembror gui ne l’mraient 
pas enoore fait A iwwr dem sanationr individuellas et oolleotivor omhtre 
1~Afrigue du Sud raoirte. 

18. Le8 ninirtrer ont demand/ au Secr/taire g/nhal de l”Organiution dem 
Uationr Uniea d’engager des aonrultationr l vac lem wmbrem du Cormil de r/ourit/, 
en particulier ler uabrer permenentr , en vue d’obtenir un l ngagewnt fera0 pour 
une application inconditionnelle et rapt60 de la rholution 43s (1938) du Canwil 
de dcurit6. A cet effet, ils ont demandi aux troir aerbrer pernanntr occidenkux 
du Conseil de dcurit& de tenir carpte de leur rerponmabilit~ particulibre, gui 
leur incomtm cwae auteurr du plan dem Iationr Unier pour lBind&pendanoe de la 
Mmibie, et d’aeaurer l’application de ce plan rana entraver. 

19, tea mînirtror ont appel4 le Gouvernement dem ttatm-thia A me joindre au 
conmensua internation oontre la politique de %ouplsgeg, une politique que le 
Conseil de aboutit& lui-mhe avait tejetbe omma incompatible avm? rr rhn!!?trf?!! 
43s (1978) et contjamnhe came fatsant obrtruction A l’indbpendance de la Ramibie. 

20. Dana le cam où le Conseil de dcurit& ne serait pas en mesure d*adopter dos 
-sures concritea pour contraindre l’Afrique du Sud A coopdrer A 1°application de 
la rholution 435 (1976) du Conseil de dcutit6 avant le 29 septembre 1988, les 
ministrea ont inviti l~Aseembl60 ghkale A exmlner, lors de sa quarante-trois!.he 
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weaion, les meauto Ir prendre confor&mt a la Charte de0 Nation0 Union, en 
rwonnairrsnt qu’il a’egireait lb d’un oae unique dan8 lequel l’organisation dem 
Nation6 Unies avait armujni la reaponrabilit6 directe de promouvoir 
l’autodhrmination, la libett6 et l’ind&pertdance nationale de 1s Raaibie. 

21. Ler minirtrea ont pti& le secdtaire ginkal de l’organisation dee 
Nations Unies de poureuivre sea of fortr en vue de l’application int&grale des 
rholutione et dbieione der Nationr Uniee mur la quertion de Namibie. 

22. Leo rdnirtrer ont instammnt prib la oomunaut6 internationale d’apporter un 
moutien politique, mathiel, militaire et -cal aane réserve et de plu8 en plue 
vigoureux Zc la SWAFO, en vue de favoriser la lutte du peuple namibien pour 
l’autod6trmination et l’ind&pew¶anae nationale. 

23. Les minirtrrm ont dgalement demandb i la eemunaut& internationale d*Morottre 
f’rrrirtmoe aatkielle et toute autre ride humanitaire aux milliers de rdfugih 
nuibienr qui evaient &ti foroh, en raieon dee aowreo opprerriver primem par le 
rhi80 de l’amrtheid, do partir en exil, en perticulier danm lem ttato de preriire 
ligne voirin8. 

24. ter rinirtrer ont invid la oorrrunnut4 internationale b l ugnnter aon appui 
politique et mon ride uatkielle et finanui~re aux Etat# de praîire ligne en vue 
de renforuet lout aapaeith faue l uz auto8 d~agterrim et & dhtabilimatian 
prrpkrh par l’Afrique du Sud. flr ont invit& la arnautb internationale b 
oontribuer au Fonda AmIcA crii par 10 Mouvernt du peye non rli914e i l’intention 
der peuplee et don muwnta do libhtion nationale de l’Afrique l urtrale. 

25. Bnfin, lea rinirtrer ont dmandi i toua Ier mata, org8niutianr 
intrrgouvernanontalem et non gouvornrrrntaler d’appuyer rhol-nt l’exrroioo per 
le Coneeil dee Brtionr Uniea pour la leamibie de mon undat en tant qu*Autorit6 
l hinimtrantr l(0ale du Territoire, on vue d’amirot l*indipendanae Lrbiete et 
iMonditionnrlle de la Nuibie. 


